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Chères Astériennes, Cher Astériens, 

C’est avec un grand plaisir que nous vous présentons cette première Gazette
de l’année. Nous avons souhaité un journal synthétique, facile à lire et sur-
tout une source d’informations multiples et variées reflétant ainsi la vitalité 
de notre commune.
Malgré la crise sanitaire et ses différentes périodes de confinements et de décon-
finements, à Saint-Astier, la grande majorité des services au public restent acces-
sibles à toute la population et les projets avancent. 
Le seul grand regret est l’arrêt total des activités du Centre Culturel. Arrêt ne signi-
fie cependant pas chômage partiel pour les personnels. Les agents de la Fabrique 
prêtent en effet main forte aux services techniques, au Centre Communal d’Action 
Sociale, aux services administratifs, au centre de vaccination  de l’hôpital rural et 
surtout rénovent la Fabrique afin de bientôt mieux vous accueillir.
L’arrêt des manifestations amène également les agents du service des sports  à 
réorganiser leur outil de travail.
La Gazette vous permettra de découvrir le dynamisme économique de la com-
mune, un zoom sur son marché immobilier, ses entreprises, l’arrivée de la Fibre 
les grands projets d’aménagement urbain…
Nos grandes decisions de ce début d’année : nouvelle baisse de la taxe du foncier 
bâti et non bâti, investissement de  plus de 1,3 millions d’euros dans l’urbanisme, 
les bâtiments communaux, l’embellissement de la ville, l’entretien des villages, la 
santé, l’environnement, les Pavillons des Forêts, le Centre Culturel la Fabrique, le 
renouvellement de matériel, équipement numérique, etc…
Une enveloppe de 7, 2 millions sera dédiée au fonctionnement de l’ensemble des services.
Saint-Astier dans l’action : Centre de vaccination, resto du cœur et engagement 
dans la lutte contre le cancer, concours de dessin, animations culturelles et spor-
tives…sont autant d’actions efficaces afin de lutter contre l’isolement social, la pan-
démie et permettre à la vie de reprendre.
Vive la Vie.

élisabeth MARTY
Maire de Saint-Astier
Conseillère départementale
Vice-présidente de la CCIVS

investir dans la vie
investir pour la ville

BRAVO à nos petits artistes Astériens...
En fin d’année 2020, la municipalité a 
organisé un concours de dessin sur le 
thème de Noël pour les enfants âgés de 
3 à 10 ans répartis en deux catégories : 
les 3-6 ans et les 7-10 ans. 
Plus d’une trentaine d’enfants y ont 
participé. Les résultats ont été dévoilés 
le 30 janvier 2021. Tous les jeunes ar-
tistes astériens ont été récompensés.

Un diplôme a été remis à chaque par-
ticipant ainsi que des crayons de cou-
leur et un goûter à emporter.
Les trois premiers de chaque catégorie 
ont eu droit à un cadeau supplémentaire. 
Les heureux gagnants étaient :
Catégorie 3-6 ans :
1er prix : Jasmine PAILLÉ ; 2ème prix : 
Thomas BARRèRE ; 3ème prix :  Apolline 
DESMOULIN

Catégorie 7-10 ans :
1er prix : Margot BOIDRON; 2ème prix : 
Ewan FAVERIAL ; 3ème prix : Chloé 
MASSACRIER.
Au vu du succès de ce concours, 
l’équipe municipale prévoit de recon-
duire le concours pour les prochaines 
fêtes de fin d’année avec, peut-être, 
un thème différent...

COUP D’ŒIL SUR LE CONCOURS DE DESSIN
C O N C O U R S  D E  D E S S I N  D E S S I N E - M O I  N O Ë L
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La mairie de St Astier te félicite et te remercie pour ta participation.

Pour votre santé et celle de vos proches

faites-vous
vacciner !

c e n t r e  d e  v a c c i n a t i o n
Du mercredi au vendredi

de 9h00 à 12h30 et de 13h30 à 16h30

 05 53 02 78 88 



Au XXIème siècle, au « Pays des droits 
de l’homme », « on n’a plus le droit ni 
d’avoir faim ni d’avoir froid ! ».
C’était, il y a plusieurs décennies, la 
devise de Coluche. 

Cette organisation humanitaire na-
tionale, considérée comme une ini-
tiative ponctuelle à l’époque, est de-
venue au fil des années une véritable 
institution poursuivant un double 
objectif d’aide alimentaire et de sou-
tien aux personnes en difficulté ma-
térielle en partenariat avec les ser-
vices sociaux locaux.

Pour l’antenne de Saint Astier, vingt-
sept bénévoles œuvrent, dans des 
locaux mis à disposition par la mu-
nicipalité, les mercredis matin, jeu-
dis et vendredis matin et après-midi 

pour rendre la vie plus douce à cin-
quante-cinq familles représentant 
cent-vingt personnes bénéficiaires.
Tout contact est possible pour une 
aide ponctuelle ou plus durable après
inscription, les jeudis et vendredis de
14 heures à 16 heures. Il est conseillé
de prendre contact avant toute visite 
au 07 55 61 74 72 (laisser un message 
sur le répondeur en cas d’absence).
Autre contact possible par courriel : 
ad24.stastier@restosducoeur.org
Le Centre Communal d’Action So-
ciale 05 53 02 42 97 de la commune 
se tient également à disposition pour 
toute demande d’aide.
La municipalité remercie chaleu-
reusement tous les bénévoles pour 
leur travail remarquable. 

LES RESTOS DU CŒUR 
UN SERVICE IMPORTANT AUPRÈS DES PLUS DéMUNIS

Elles sont trois : Mélanie, Cassandra et 
Vanessa, sapeurs-pompiers volontaires 
à Saint-Astier.

Elles se sont mises au défi de réaliser 
un trek dans le désert marocain pour re-
présenter d’une part le « Ruban Rose »
qui lutte contre le cancer du sein, et 
d’autre part « Enfants du Désert », une 
association qui vient en aide à de jeunes 
marocains.

Du 28 octobre au 2 novembre prochain, 
elles participeront à une course d’orien-
tation internationale 100% féminine,
le « TREK ROSE TRIP » au Maroc. Une 
action symbolique et forte de sens dans 
le but d’offrir un maximum de visibilité à 
la sensibilisation et au dépistage précoce 
du cancer du sein. Cette solidarité dans 
l’effort célèbrera la lutte des victimes du 
cancer du sein. 

Pour y parvenir, elles ont créé et vendent 
sur les marchés, vide-greniers, brocantes 
et sur internet des objets et produits « 
fait-main » (trousses de toilette, panières, 
cosmétiques, bougies…). Elles ont besoin 
du soutien de tous sous forme de dons en 
matériels ou d’aides financières afin de 
pouvoir réaliser leur projet.

Pour les soutenir, rendez-vous sur leur 
page Facebook : « Les Baftrekeuses » 
pour découvrir toutes les actions menées 
et les confections disponibles à l’achat. 
Vous pouvez également participer à leur 
cagnotte en ligne : helloasso.com/asso-
ciations/lesbaftrekeuses. Et si vous sou-
haitez échanger avec elles, envoyez-leur 
un mail : lesbaftrekeuses@gmail.com

La ville de Saint-Astier versera une sub-
vention de 1 000 € et suivra avec un très 
grand intérêt ce beau projet.

OBJECTIF
ROSE TRIP
DéSERT
t r e k  d ’ o r i e n tat i o n  f é m i n i n  e t  s o l i d a i r e

Saint-Astier, bienveillante

Vaccination aux
pavillons des forêts

LES PAVILLONS DES FORÊTS
en marche vers le numérique

C’est en 2019 que les entreprises Pé-
rigourdine RMPB et SOCRA ont travai-
llé sur la rénovation du socle et de
la statue de l’ermite local, Asterius.

La fondation Agir du Crédit Agricole 
ainsi que l’association SOS Agricul-
teurs en détresse ont souhaité, par le 
biais d’un mécénat, participer à cette 
restauration.

Une plaque sur le socle a été apposée, 
mentionnant la contribution offerte à 
la mairie.

Un grand merci à eux !

Astérius
retrouve
sa splendeur

Depuis le mois de février, nos aînés rési-
dant aux « Pavillons des Forêts » se sont 
vu attribuer trois tablettes numériques.

Ces  appareils utilisés pendant les séances 
informatiques auxquelles ils peuvent par-
ticiper, leur permettent d’accroître leur
mémoire et de développer leurs réflexes 
au travers de jeux ou d’exercices virtuels.

L’installation technique a été gérée par le 
service informatique de la mairie
Ces moments privilégiés seront très ap-
préciés en ces périodes de crise sanitaire.

C’est également un moyen de main-
tenir le lien avec les familles sou-
vent éloignées. 

Le 12 février 2021, l’ensemble des per-
sonnels des Pavillons des Forêts et du 
CCAS ont mis en place une infrastruc-
ture pour accueillir en toute sécurité 
sanitaire : 1 médecin, 2 personnels 
infirmiers, 1 personnel administratif 
mandatés par le Conseil Départemental
afin de procéder à une première vacci-

nation anti-covid-19 (vaccin Pfizer) à 40 
résidents et 3 membres du personnel.

Grâce à cette organisation rigoureuse, 
cette journée s’est déroulée dans une 
ambiance sereine et disciplinée.

Le vendredi 5 mars 2021 a eu lieu la 
seconde vaccination.

Nous poursuivons notre action en faveur de nos aînés



Philippe JEAN-MARIE a pris la direction
des services techniques de la commune.

Originaire du Sud-Ouest, il revient dans 
sa région natale après une riche expé-
rience passée principalement en région 
parisienne où, pendant près de 30 ans, 
il a gravi les échelons au sein de la col-
lectivité territoriale dans le milieu spor-
tif puis dans le domaine technique.

Exigeant et à l’écoute, il a pris en main la 
réorganisation des services techniques. 
Après en avoir observé le fonctionne-
ment, en véritable homme de terrain, il 
a décelé les qualités de chaque membre 
de son équipe qu’il ambitionne de faire 

monter en compétences en impulsant 
un esprit de cohésion et de responsabilité
dans leur travail.

Secondé par Virgil VIMONT, ancien 
responsable de la cellule achat du 
Centre National d’Entrainement des 
Forces de Gendarmerie (CNEFG). Ce-
lui-ci apporte au service sa réactivité, 
sa rigueur dans l’organisation, sa poly-
valence et le goût du travail en équipe.

La préoccupation première de Philippe 
JEAN-MARIE : rendre un service public 
de qualité et de proximité afin que le 
cadre de vie des Astériennes et Asté-
riens soit le meilleur possible. 

Rigoureux dans sa gestion du service, 
il ne l’est pas moins dans la maîtrise 
de son budget qu’il optimise dans le 
souci de l’intérêt économique général. 
Les actions déjà engagées le prouvent :  
mise en place d’un système de contrôle 
du carburant, optimisation des dépla-
cements, regroupement des achats et 
collaboration avec les entreprises lo-
cales, ceci en totale adéquation avec la 
volonté des élus.

Très occupé depuis son arrivée par la 
gestion des inondations, il a entrepris 
une campagne de nettoyage des fos-
sés : un travail de fond nécessaire tout 
comme l’hydrocurage des réseaux.

Prochainement, un nouveau logiciel de 
gestion des services techniques sera 
déployé afin de centraliser les signale-
ments repérés dans la commune, pla-
nifier les interventions plus rapidement 
et gérer au quotidien les bâtiments et 
les services communaux.

Vous l’aurez constaté, le travail de
Philippe JEAN-MARIE et de son équipe 
n’est pas de tout repos mais les ré-
sultats sont déjà visibles et le futur 
nous promet de belles réalisations 
à venir…

Lors de la période des inondations du 
mois de janvier et à la suite des informa-
tions apportées par la Préfecture de la 
Dordogne sur les éventuels risques d’une 
crue de notre rivière l’Isle, la municipalité 
a mis en place le PCS (Plan Communal 
de Sauvegarde). Ce document a pour 
objectif, selon les phénomènes (inonda-
tions, crues, tempêtes, séismes) qui nous 
impactent, d’organiser la mobilisation des
ressources de la commune pour assurer :

 • L’alerte et l’information de la population
• La coordination et l’appui aux services 
de secours de la commune (pompiers)
• L’assistance et le soutien à la population
Le PCS a pour vocation de définir les bases
du dispositif afin d’essayer au mieux d’iden-
tifier et d’organiser, par anticipation les 
principales missions et fonctions pour faire 
face à toute situation à la suite d’un évè-
nement majeur. Ce dispositif se doit d’être 
modulable et adaptable pour répondre au 
mieux à l’évènement pouvant affecter la 

population.
Les sinistres affectant la population et 
susceptibles de désorganiser notre fonc-
tionnement quotidien, peuvent avoir des 
causes très variées :

• Accident courant (transport, incendie, …)
• Dysfonctionnement des réseaux
(transport, énergie, eau, …)
• Phénomènes climatiques
(inondation, tempête, chute de neige, …)
• Problème sanitaire
(canicule, coronavirus, …)

Quel que soit le cas, la municipalité doit ap-
porter des réponses rapides et adaptées 
pour éviter d’être débordée par les consé-
quences matérielles ou médiatiques et 
ainsi ne pas basculer dans une situation de 
crise. Il s’agit pour elle, avant l’évènement, 
de se préparer, s’organiser et se former.
Pour cela Madame le Maire a organisé 
une cellule de travail composée de : 
• Madame le Maire.

• Deux adjoints 
• La DGS (Directrice Générale des Ser-
vices) pour la gestion de la partie pôle ad-
ministratif et des ASVP.
• Le DST (Directeur des Services Tech-
niques) pour la gestion de la partie agents 
des services techniques réquisitionnés, 
des agents d’astreintes et de la partie 
moyens logistiques, matériels.
• Le Chef du centre de secours et d’incen-
die de la commune.
Cette cellule a pour mission de mobiliser 
les ressources communales pour assurer 
l’alerte et l’information, organiser, planifier, 
coordonner les actions de secours aux 
personnes et de lutte contre les sinistres :
les besoins sur le terrain, le soutien et la 
coordination avec les services de secours, 
l’assistance et le soutien à la population
(transport, relogement, sauvegarde de biens).
Actions réFLexes de la commune 
1. Evaluer la situation : que se passe-t-il 
sur le terrain ? Les évolutions possibles ? 
2. Alerter : la préfecture, les services de 
secours, la population concernée. 
3. Mobiliser : les équipes municipales pour 
assurer les actions urgentes et le soutien 
aux services de secours (pompiers, ...) 
4. Mettre en sécurité : participer à la mise 
en place des périmètres de sécurité, à la 
diffusion des consignes et l’évacuation de 
la population si nécessaire.
5. Héberger et ravitailler : préparer les bâti-
ments municipaux, ou autres (hôtels, gîtes...) 
pour recevoir les personnes à héberger.

6. Renseigner les autorités : rester en re-
lation avec la préfecture. 
7. Communiquer : participer à l’infor-
mation permanente de la population, ré-
pondre aux sollicitations des médias.
Actions de la commune lorsque 
la situation revient à la normale
1. Evaluer les dégâts, estimation des be-
soins, définir les priorités.
2. Remettre en état les infrastructures : 
voirie, réseaux, écoles.
3. Reloger sur une plus longue durée les 
sinistrés si besoin.
4. Soutenir les sinistrés : information, 
mise en place de points de rencontre, 
orientation vers des structures spéciali-
sées (CCAS, …) 
5. Faciliter les démarches administra-
tives : déclaration aux assurances, rem-
placement de papiers perdus, etc… 
Une fois la situation revenue à la normale, 
cette cellule se réunit pour faire un retour 
d’expérience : bilan par rapport au retour 
des problèmes rencontrés sur le terrain. 
Tout cela sert à trouver des solutions afin 
de ne plus se retrouver dans des situa-
tions identiques à l’avenir. Le document 
du PCS pourra être modifié (partie relative 
aux inondations) afin d’y apporter les so-
lutions évoquées pour une éventuelle pro-
chaine mise en place si besoin, ainsi que 
les noms et lieux des personnes impac-
tées lors de l’inondation de façon à pouvoir 
anticiper les problèmes rencontrés cette 
année.

UN HOMME 
DE TERRAIN
À LA TÊTE
DES SERVICES 
TECHNIQUES

LE PLAN COMMUNAL DE SAUVEGARDE (PCS) ACTIVé DèS LES PREMIèRES HEURES



Une campagne de curage a permis 
de remettre en état beaucoup de fos-
sés ne remplissant plus leur fonction 
d’évacuation des eaux pluviales.
Ceux-ci ont un rôle épurateur à pré-
server.

Ils remplissent des fonctions d’intérêt 
privé (drainage) et d’intérêt général 
(décantation / épuration des eaux, ha-
bitats naturels pour la faune et la flore, 
éléments paysagers).

Prévenir l’écoulement des eaux de 
pluie passe par l’entretien des fossés. 

Le curage des fossés est une compé-
tence communautaire.
Des agents municipaux astériens, mis 
à disposition de la CCIVS, ont été mobi-
lisés pendant plusieurs semaines afin 
de pouvoir faciliter l’écoulement des 

eaux de ruissellement et de drainage à 
Saint-Astier. 

Un exercice long et délicat pour les 
agents qui ont travaillé dans des condi-
tions météo peu propices.

Saint-Astier, naturelle et environnementale

Pourquoi récupérer l’eau de pluie ?

Dans une démarche environnemen-
tale déjà engagée depuis le précé-
dent mandat afin de réduire l’utili-
sation d’eau potable, la municipalité 
mène une étude de faisabilité por-
tant sur l’installation de cuves enter-
rées afin de récupérer l’eau de pluie 
provenant des toitures des services 
techniques.

Une fois stockée dans ces cuves, 
l’eau sera utilisée pour le lavage des 
véhicules de la ville et l’arrosage 
des différentes plantations dans les 
massifs paysagers.  

Ce projet une fois finalisé permettra 
de ne plus gaspiller d’eau potable. 
Ce volume d’eau de pluie récupéré 
réduit ainsi le ruissellement facteur 
aggravant des inondations. Rappe-
lons que l’artificialisation des sols 
nuit à sa perméabilité.

De plus, 600 litres d’eau de pluie en 
moyenne, par m2 de toiture et par 
an, peuvent être récupérés ce qui 
constitue une alternative écologique 
non négligeable et permettrait de 
réaliser des économies sur le budget 
fonctionnement des espaces verts.

Le SMBI (Syndicat Mixte du Bassin de 
l’Isle) a procédé à l’abattage d’un pla-
tane et des peupliers présents sur l’îlot 
afin de restaurer progressivement le 
site et d’entretenir la ripisylve.
La proximité d’arbres de tailles aussi 
hautes peut présenter un danger sur le 
parking, le pont et la route départemen-
tale, etc…

Il ne s’agit pas d’être dans l’excès et de
couper systématiquement tous les arbres.
Les travaux consistent à intervenir sur cette
ripisylve qui est en partie spontanée et 
implantée. Des espèces qualifiées “d’enva-
hissantes“ et d’autres d’“indésirables“ 
sont présentes dans cette ripisylve. Le 
but est le prélèvement des espèces qui 
n’ont pas de raison d’être sur l’îlot. 

Cette démarche s’est inscrite dans 
une volonté commune de la ville de 
Saint-Astier et du SMBI de préserver 
durablement les bords des cours d’eau, 
des milieux aquatiques et humides pré-
sents sur le bassin de l’Isle.

Une opération de consolidation réalisée 
principalement en saules confortent la 
berge. Ainsi la présence de nombreux 
végétaux par leur système racinaire 
maintiennent la rive.

Pour plus d’informations consulter le site 
de la Ville : https://www.saint-astier.fr/

*La ripisylve : littéralement forêt de bord de rivière

LES BONS GESTES
SUR L’îLOT DU PONTET

CURAGE DES FOSSéS :
ÇA cONTINUE !

Qui doit nettoyer
les fossés ?
Tout propriétaire riverain d’un fossé 
se doit de procéder à son entretien 
régulier afin qu’il puisse permettre 
l’évacuation des eaux en évitant 
toutes nuisances à l’amont et à l’aval 
du fossé (article 640 et 641 du Code 
Civil).

des CUVEs POUR
RéCUPéRER
L’EAU DE PLUIE



Monsieur Antoine ZAUZERE né à 
Saint-Astier, a vécu à Saint-Léon-
sur-L’Isle jusqu’en 1982, date à la-
quelle il revient dans sa ville natale 
et s’y installe définitivement.
Lorsqu’il constate que la municipalité
plante des arbres fruitiers rue de 
Turenne, dans son quartier, il décide
de confectionner et d’offrir à la Ville 
deux hôtels à insectes.

Amoureux de la nature et de sa biodi-
versité il s’est mis en quête de maté-
riaux à recycler pour confectionner ces 
refuges. Il nous explique que chaque 
élément constituant l’hôtel a un rôle 
bien précis. C’est ainsi que les briques, 
les bûches percées et les morceaux de 
sureau sont pour les petites abeilles 
solitaires et les guêpes ; les pommes 

de pins pour les coccinelles ; un pot 
de fleur rempli de foin pour les perce-
oreilles ; les morceaux de branches 
pour les carabes et les coléoptères et 
enfin les écorces et les feuilles sèches 
pour les punaises.

Grâce à lui de nombreux insectes pour-
ront trouver un refuge pour l’hiver, mais 
également pour y déposer leurs œufs 
au printemps, ou pour s’y réfugier en 
cas de mauvais temps.

Les insectes pollinisateurs attirés par 
les fleurs de ce verger ou à la recherche 
de nourriture assureront ainsi la polli-
nisation de ces arbres et favoriseront 
ainsi la production de fruits.

Saint-Astier, remercie chaleureusement
Monsieur ZAUZERE pour son don.

Du bord des routes, au fond des che-
mins en passant par les parkings, les 
dépôts sauvages sont monnaie cou-
rante.
Un « cadeau » a été laissé aux asté-
riennes et astériens vers le lieu-dit La 
Massoulie. Après avoir vu cette photo, 
légitimement nous pouvons nous ques-
tionner : aimons-nous tous nos com-
munes de la même façon ?

Plutôt que d’apporter les déchets en 
déchèterie, certains entrepreneurs peu 
scrupuleux préfèrent les jeter dans des 
parcelles agricoles ou boisées.

Les entreprises intervenant à domicile 
facturent une taxe de déblaiement de 
déchets verts et/ou de matériaux. Cette 
taxe permet de payer l’évacuation des 
résidus en déchèterie.
Nous payons tous les conséquences 
des décharges sauvages par la remise 
en état des sites pollués.

En conséquence des actes frauduleux 
et de leurs coûts, nous vous rappelons 
que votre carte d’accès à la déchèterie 
est strictement personnelle et ne doit 
être en aucun cas prêtée à vos pres-
tataires.

C’EST BON POUR LA BIODIVERSITÉ

HôTELs À INSECTEs

quartier DE TURENNE : 
UN VERGER À PARTAGER
Oubliée et délaissée cette parcelle a fait l’ob-
jet, par les jardiniers de la ville, d’une remise 
en état par la taille des arbres existants et 
la plantation d’autres 
variétés mirabellier, 
poirier, cerisier, 
pêcher,
plaqueminier, 
prunier et
nectarinier.

A leur maturité, 
dans trois ans, ces 
arbres produiront et 
les habitants
pourront venir
cueillir la production.



Saint-Astier, innovante

Maintenant que les travaux du nouveau 
restaurant scolaire sont terminés,
la sécurisation et l’aménagement de 
l’arrière de l’école Mounet Sully vont 
bientôt débuter.

• Un espace végétalisé de 400 m2 est 
prévu entre la salle de musculation et le 
parvis du restaurant.

• Un cheminement piéton entre les 
arrêts de bus Avenue Clémenceau et 
l’entrée de l’école sera matérialisé.

• L’enrobé du passage Vivaldi sera 
rénové, des places de parking seront 
créées et le sens unique de circulation 
sera maintenu.

Ceci est la première 
phase de l’aménagement
• L’Avenue Clémenceau va elle aussi
être repensée afin de permettre 
une circulation piétonne sécurisée 
jusqu’à la rue Montaigne.

Aménagement
urbain
des abords

du restaurant Scolaire
Mounet Sully

Comment recevoir
la nouvelle carte
d’accès à la déchèterie ?
La compétence « déchets » jusqu’ici 
prise en charge par la la Communuté
des Communes Isle Vern et Salem-
bre (CCIVS) est transferée au Syn-
dicat Mixte Départemental des Dé-
chets de la Dordogne (SMD3).

Dorénavant, une seule et unique carte 
vous permettra d’accéder à la fois 
aux bornes de dépôts de sacs noirs et 
aux déchèteries de la Dordogne (vous 

pourrez accéder à tous les points de 
collecte).

Vous présenterez votre carte à la borne
d’accès située à l’entrée de la déchè-
terie. La borne reconnaîtra alors la 
carte et ouvrira la barrière d’entrée.
Tous les particuliers, toutes les en-
treprises mais aussi toutes les asso-
ciations peuvent entreprendre cette 
démarche.

Renseignements possibles auprès de :  
Service usagers du SMD3 

La Rampinsolle
24 660 Coulounieix-Chamiers

du lundi au vendredi
de 8h30 à 12h30 et de 13h30 à 16h30
09 71 00 84 24 - SMD3.fr



Périgord Numérique est en charge du 
déploiement, de la mise en œuvre et 
de la gestion du très haut débit sur le 
département de la Dordogne.
L’accès à Internet est de nos jours in-
dispensable, tant pour les entreprises 
et les services publics que pour les ci-
toyens. Mais il ne suffit plus aujourd’hui 
d’avoir un accès Internet pour être 
connecté. Le débit joue un rôle essen-
tiel et aujourd’hui, il existe des inégali-
tés dans ce domaine.
Pour le département de la Dordogne, 
le déploiement de la fibre concernera 
plus de 228 000 habitations.
La construction du réseau qui repré-
sente au total 450 M€ de travaux, doit 
être réalisée en 2025.
Au préalable, Périgord Numérique a 
mené des opérations de montée en 
débit pour un montant de 31,6 M€ afin 
de permettre à plus de 200 communes 

périgourdines d’accéder à l’ADSL de 
qualité et même au VDSL. 
Mais pour apporter le très haut débit 
à tous, la Dordogne s’appuie en priori-
té sur la fibre optique jusqu’à l’abonné 
(F TTH). Périgord Numérique construit 
ce nouveau réseau en deux phases 
successives de travaux afin de couvrir 
l’intégralité du département. La 1ère 
phase de travaux s’achèvera en 2021, la 
seconde a débuté de manière anticipée 
cette année et s’achèvera en 2025.

La commune de Saint-Astier est concer-
née par l’anticipation de la phase et les 
opérations débutent donc avec la phase 
d’études dès maintenant.

COMMENT EST DÉPLOYÉE
LA FIBRE OPTIQUE?
Étape 1 / Les études préalables
Un recensement complet des adresses est réalisé avec une 
mise aux normes. Cet état des lieux est suivi d’une inspection 
des réseaux existants et d’une modélisation du futur réseau.
Durée : 9 à 12 mois

Étape 2 / Les travaux
Lors de la phase travaux, Périgord Numérique installe les lo-
caux techniques (NRO/SRO) et crée les réseaux de collecte et 
transport. La fibre est déployée jusqu’à l’habitation. 
Durée : 6 à 9 mois

Étape 3 / S’abonner pour avoir la fibre
La commercialisation du réseau démarre, ainsi que la mise 
en service.
Durée : 3 mois

Étape 4/ Le raccordement
Le raccordement est déclenché au moment de la souscrip-
tion d’un abonnement avec un opérateur. Le Fournisseur 
d’Accès Internet (FAI) étudie la meilleure façon d’amener la 
fibre chez vous et installe une prise pour raccorder votre box.
Durée : 4 semaines

Étape 5 / Profitez de la fibre

Le Très Haut Débit chez vous

L’Office Communautaire du Tourisme de Saint-Astier vient d’obtenir 
le label Accueil Vélo, une marque nationale qui garantit un accueil et 
des services de qualité le long des itinéraires cyclables et qui permettra au 
territoire d’être identifié auprès des cyclotouristes de toute la France.

Quand on partait de bon matin, quand on partait sur les chemins

Vous avez de vieux vélos à céder ou vous avez envie de participer 
à cette action en tant que bénévole… 

à cette occasion, la municipalité souhaite décorer la ville autour de ce label

Contactez-nous 
mairie@saint-astier.fr
05 53 02 42 80



Saint-Astier, transparente

Comment les investissements
de la commune sont-ils  
financés ? 
Ils sont financés par : 

• Un virement de la section de
fonctionnement : 1 386 000 €

• Le fonds de compensation de la TVA : 
320 000 €

• Les excédents de fonctionnement 
capitalisés : 940 000 €

• La taxe d’aménagement : 10 000 €

• Le produit des cessions : 45 000 €

• Les amortissements : 264 700 €

• Aucun recours à des emprunts 
nouveaux

POURQUOI EST-IL IMPORTANT 
DE NE PAS CONTRACTER
SYSTÉMATIQUEMENT
DE NOUVEAUX EMPRUNTS  ? 
Tout simplement afin de continuer à 
baisser la dette de la commune et de ré-
duire les charges financières, ainsi nous 
pouvons continuer la baisse de la taxe 
du foncier bâti et non bâti. 
En effet, si au cours de ce  mandat, les 
projets de la salle polyvalente ou de la 
médiathèque nécessitent un nouvel em-
prunt, nous pourrons, sans fragiliser la 
situation financière de la commune, le 
contracter.

QUEL EST LE MONTANT  DE 
L’EMPRUNT QUE  LA COMMUNE 
DOIT REMBOURSER EN 2021 ?
 825 210 € est le capital des emprunts à 
rembourser pour 2021. 

à COMBIEN S’ÉLÈVE LA DETTE  ? 
L’encours de la dette consolidée au 31 
décembre 2020 est 6 954 522 euros. Il 
était de 7 835.491 euros au 31 décembre 
2019. Malgré l’emprunt pour la maison 
de santé, la dette poursuit sa baisse.

QUEL EST LE MONTANT
D’INVESTISSEMENT PRÉVU 
POUR 2021 ?
Cette année,  la commune pourra investir
au service de la population  1 344 774 € 
en autofinancement. 

QUELS SONT LES
INVESTISSEMENTs PRÉVUS ? 
952 473 € seront alloués pour les tra-
vaux des rues Vivaldi et Clémenceau,  
la remise en état de certains parkings, 
l’accessibilité des logements de la rési-
dence des Pavillons des Forêts, la réno-
vation de la piste d’athlétisme et du site 
du Roc, l’achat de matériels de propreté, 
de tonte et de désherbage motorisé, les 

travaux d’installation pour les colonnes 
enterrées,  la création de la voie douce 
à Gimel et d’un bâtiment pour l’asso-
ciation subaquatique, la création d’une 
passerelle entre le camping et l’Îlot du 
Pontet etc...

194 842 € seront dédiés à la remise en 
état des tribunes et du gymnase du Roc, 
la façade et les volets de la mission lo-
cale place Beltrame, au passage en LED 
des éclairages, à lamairie, médiathèque, 
église, aux différents travaux de mise en 
sécurité dans les bâtiments culturels et 
sportifs, à la création de baies au club-
house du Roc, aux protections anti-
pigeons etc….

110 226 € pour l’embellissement de la 
ville dans la création de massifs, pour 
l’étude de la rénovation des places : des 
marronniers (de la République), du 14 
juillet, Maneim, la  démolition d’anciens 
garages, l’aménagement du passage 
des pêcheurs, du columbarium etc...

87 233 € d’achat de différents matériels 
informatiques, logiciels,  extincteurs, 
mobiliers, autolaveuse, drapeaux, 
radiateurs, etc…
Cette liste n’est bien-sûr pas exhaustive, 
mais elle permet d’avoir un aperçu sur ce
qui va être réalisé tout au long de l’année.

7 273 866 €
EST LE BUDGET PRÉVISIONNEL 
DE FONCTIONNEMENT POUR 2021

QU’EST-CE qu’un BUDGET DE 
FONCTIONNEMENT ?
Le budget de fonctionnement permet à 
notre collectivité d’assurer le quotidien. Il 
est constitué de dépenses et de recettes 
de fonctionnement.  
Les dépenses de fonctionnement sont :
les salaires du personnel municipal, 
l’entretien des bâtiments publics et leur 
consommation, les achats de matières 
premières et de fournitures, les pres-
tations de services, les subventions aux 
associations, les intérêts des emprunts 
et les attributions de compensations ver-
sées à la Communauté des Communes 
Isle Vern et Salembre.

Les recettes de fonctionnement sont : 
les impôts locaux, les dotations versées 
par l’Etat, les loyers perçus pour des im-
meubles dont la commune est proprié-
taire comme par exemple la maison de 
santé mais aussi les sommes encaissées  
au titre des prestations fournies à la po-
pulation (les cours de l’école de danse, les 
ventes de billets pour la saison culturelle, 
les locations de salle ou bien les études 
du soir pour les élèves). 

1 344 774 €,
AU PROFIT DES ASTÉRIENS
SERONT INVESTIS EN 2021
SANS RECOURS À L’EMPRUNT

90 390 € de subventions
aux associations

à compter de 2021 les communes ne 
percevront plus la Taxe d’Habitation sur 
les Résidences Principales (THRP) dont 
la suppression progressive s’achèvera en 
2023 pour tous les contribuables.

Pour compenser cette perte de res-
source, la part départementale de la Taxe 
Foncière des Propriétés Bâties (TFPB) 
sera reversée aux communes en 2021, 
soit en totalité, soit au prorata de leurs 
anciennes recettes de taxe d’habitation. 

Cette réforme avait été évoquée par 
Madame Marty lors du conseil munici-
pal du 8 mars dernier. Bien que certains 
l’aient niée, c’est aujourd’hui d’actualité.

Que va-t-il se passer sur notre feuille 
d’imposition concernant la Taxe Foncière ?

Comme cela a été préconisé par la com-
mission Bur Richard, la Taxe sur le Fon-
cier Bâti correspondant au Département 
s’élevant à 25,98 % sera additionnée à 
celle de la Commune qui est  jusqu’à 
présent de 36,71% :
Soit un TOTAL de 62,69 %

Cela ne changera en rien au montant 
de l’impôt qui devra être acquitté par 
chaque  contribuable astérien.

Cette modification est imposée à toutes 
les communes de France.
En revanche, elles pourront décider soit 

de maintenir, d’augmenter ou de baisser 
ce taux.
Lors de la dernière campagne électorale, 
nous nous étions engagés à baisser la 
part communale de la Taxe sur le Foncier 
bâti et non bâti. 

Bien que cette baisse porte à la fois sur 
le foncier bâti et non bâti communal et 
départemental, engendrant une perte 
de produit plus importante pour la com-
mune, nous tiendrons notre engage-
ment en soutien à tous les ménages qui 
traversent difficilement cette crise 
sanitaire.

Cependant, consentir une baisse du taux 
d’imposition induit un affaiblissement 
des ressources pour la commune et par 
conséquent une diminution des possi-
bilités d’investissement, sans recourir 
à l’emprunt, ce qui est essentiel pour 
conforter la réduction de la dette de notre 
commune amorcée en 2014.

Dans ce contexte, pour alléger la pression 
fiscale héritage du passé de la commune 
et pour maintenir son engagement vis-
à-vis des Astériennes et des Astériens, 
c’est une baisse de 3% sur la Taxe du 
foncier bâti et non bâti qui a été adoptée.

Depuis 2019, une baisse de 11% du 
montant du taux du foncier bâti et non 
bâti est enregistrée.

CONSéQUENCE DE LA RéFORME DE LA TAXE 
D’HABITATION SUR NOS FEUILLES D’IMPôTS

Associations sociales et humanitaires

4 525 €

Associations sportives 

67 250 €
Education culture

15 580 €

Economie tourisme environnement

2 350 €
Autres

415 €
Réserves

5 500 €



-11%
Baisse du taux

de la taxe du foncier
bâti et non bâti

-3%
baisse du taux foncier 

bâti et non bâti pour 2021

-5%
baisse du taux foncier 

bâti et non bâti pour 2020

-3%
baisse du taux foncier 

bâti pour 2019

Quel est le budget
principal du Centre 
Communal d’Action
Sociale (CCAS) ?

  316 446 € 
fonctionnement et investissement compris

Quel le budget de la
résidence
Les pavillons des forêts ? 

730 286 €
fonctionnement et investissement compris

Ce qui fait un total de

 1 046 732 €
pour la vie sociale sur la commune de Saint-Astier 

Centre Communal d’Action 
Sociale : vote du budget et 
orientations budgétaires
La crise de la COVID-19 a engendré 
une crise sanitaire de grande ampleur 
mettant en difficulté un grand nombre 
de nos concitoyennes et concitoyens.

Plus que jamais, le CCAS, interlocuteur 
prioritaire, se doit de répondre rapide-
ment aux attentes des administrés en 
augmentant ses potentialités et sa dis-
ponibilité.

A cette fin, nous avons décidé le recru-
tement d’un agent à temps plein ainsi 
que l’ouverture au public du CCAS tous 
les jours de la semaine, y compris le 
mercredi après-midi.

Aux Pavillons des Forêts, la mutualisa-
tion de matériel d’entretien et d’agents 
avec les services techniques devra 
améliorer les interventions en extérieur 
et intérieur afin que le cadre de vie des 
résidents soit conforté. Pour une meil-
leure accessibilité, une voie douce entre 
les pavillons ainsi que différents travaux 
de voirie seront réalisés. Cette action 
sera en concordance avec les futures
opérations d’urbanisme du cœur de bourg.

Avec les bailleurs sociaux, l’offre de 
logements doit être revue et nous en-
visageons la construction de nouveaux 
habitats à destination des  primo ac-
cédant, des seniors ou du public en en 
difficulté.

Parallèlement à ces deux gros chan-
tiers, le Centre Communal d’Action So-
ciale devra redoubler de vigilance envers 
toute la population, être constamment 
en alerte afin de ne laisser personne 
sur le bord de la route. La crise sanitaire 
nous permet d’améliorer notre fonction 
et de nous rappeler que la solidarité est 
un devoir moral.

Ouverte le 1er juillet 2020, la Maison 
de santé a permis l’installation d’un 
nouveau médecin généraliste, d’une 
orthophoniste, de deux ergothéra-
peutes, d’un nouvel infirmier et dans 
un futur proche d’un ophtalmologue 
qui pourra y donner des consulta-
tions. 

Une réflexologue s’est installée sur 
la ville en raison de l’existence de la 
Maison de santé. 

QUEL EST Le coût d’achat
du bâtiment ?
Le bâtiment, ancienne supérette ALDI 
a été acquis en 2016 pour un montant de

194 580 €

Quel est le coût des travaux
pour la création de la maison 
de santé ?

962 932 € TTC

Quel est le montant total de 
l’investissement ?

194 580 € + 962 932 € TTC =
1 157 512 € TTC

COMMENT est FINANCÉ
L’INVESTISSEMENT ?

Subvention du département

207 960 €  
Remboursement de TVA (16,404%)

157 959 €

Autofinancement

71 593 €

Prêt au taux de 0,66%

500 000 €

Prêt relai 

220 000 €

QUEL EST LE COÛT
De l’annuité de l’emprunt ?

35 038 € / an

Le remboursement  de cette 
annuité est assuré dans sa 
totalité par le versement des 
loyers de la maison de santé.
Les loyers permettent aussi de faire 
face à l’amortissement du bâtiment 
et des différentes réparations qui 

peuvent intervenir ponctuellement.

Les contrôles réglementaires, l’abon-
nement Internet, l’électricité, l’eau sont 
avancés par la mairie et remboursés 
par les professionnels de santé avec 
un règlement mensuel des charges.

Ce montage financier
certifie qu’aucun frais de 
fonctionnement n’incombe à 
l’administré.

Nos professionnels de santé, anciens 
comme nouveaux, travaillent dans des 
conditions optimales.

Le bien-être de la patientèle n’a pas 
été oublié, puits de lumière, transpa-
rence,  patios végétalisés, parkings 
immédiats (qui facilitent l’accès). 

La situation de la maison de santé en 
cœur de bourg est un atout majeur 
pour la dynamique commerciale, un 
espace dédié à la coordination des 
soins au plus près de la population, 
c’est un levier pour l’amélioration de 
l’accessibilité aux soins grâce au par-
tage de compétences.

10 295 321 €

 7 835 491 € 

2014    2015     2016    2017    2018    2019    2020

depuis 2014 La dette a fondu de 37,34 % 
soit une baisse de 4 143 569 € depuis 2014

Maison de santé,
créée pour mieux vivre !

11 098 091 €

6 954 522 €

9 520740 €

8 744 263 €

7 935 904 €



Saint-Astier, dynamique

Du 10 juin au 5 septembre 2021, un 
beau carrousel sera installé sur la 
place des Marronniers.

Ouvert à la sortie des classes en juin, 
il le sera tous les jours de la semaine 
en juillet-août.

2000 billets seront offerts par la ville

aux enfants de Saint-Astier et aux 
commerçants pour leur clientèle.

Par ailleurs et si le contexte sanitaire 
le permet, des concerts de plein-
air seront proposés en centre-ville 
durant l’été en partenariat avec les 
commerçants, le comité des fêtes et 
la compagnie Virus.

La création de la maison de santé 
et le laboratoire en cœur de bourg 
ont permis à des professionnels du 
monde médical de se maintenir sur 
la commune et à d’autres de venir 
s’y installer.

Ainsi, ces structures neuves et aux 
normes en vigueur permettent aux 
équipes soignantes de travailler et 
de collaborer pour un  plus grand 
bien-être de leur patientèle.

La municipalité a édité un guide ré-
pertoriant  l’offre de soin qui s’est 
étoffée sur Saint-Astier.

Médecins généralistes, dentistes, 
audioprothésiste, orthophoniste, po-
dologue, homéopathe, psychologues, 

ergothérapeutes, ostéopathes, infir-
miers, réflexologue, sophrologues, 
pharmaciens, kinésithérapeutes, la-
borantins(es), mais aussi la maison 
d’Accueil Pour les Enfants Autistes 
(APEA) ainsi que l’Association Dépar-
tementale des Personnes Handica-
pées Physiques et Polyhandicapées 
(ADHP), le Centre Médico-Social et 
l’antenne du Centre Hospitalier de  
Vauclaire, retrouvez les coordonnées 
utiles dans le guide Santé 2021. 
Insufflons de la santé, gardons 
notre ville en bonne santé !

Voici des éléments explicatifs concer-
nant l’évolution des chiffres de la po-
pulation légale de notre commune. 

Les grands principes d’élaboration 
des populations légales, s’appliquant 
à toutes les communes françaises 
sont les suivantes : 

• les populations légales de chaque com-
mune sont actualisées chaque année ; 

• le millésime est publié avec un déca-
lage de trois ans. Les populations lé-
gales au 1er janvier 2020 sont en réalité 
le reflet de la situation de Saint-Astier 
au 1er janvier 2017.

La population comptée à part (98 
personnes) diminue également du 
fait des nouvelles dispositions intro-
duites par la loi du 27 janvier 2017 
relative à l’égalité et à la citoyenneté 
portant sur les gens du voyage. Dé-
sormais, les personnes sans domi-
cile fixe rattachées à Saint-Astier 
ne sont plus comptabilisées dans sa 
population comptée à part, ce ratta-
chement ayant été abrogé, en 2016, 
leur nombre était de 43 personnes 

QUE SIGNIFIE LA POPULATION
COMPTÉE À PART ?

La population comptée à part d’une com-
mune comprend certaines personnes 
dont la résidence habituelle est dans une 
autre commune mais qui ont conservé 
une résidence sur la commune. Il peut 
s’agir des personnes en maison de re-

traite, des étudiants de - 25 ans scolari-
sés en dehors de la résidence familiale, 
des élèves mineurs internes dans un 
établissement hors Saint-Astier ou dans 
un logement autre que leur résidence fa-
miliale. Ce comptage nécessite 5 années.

Ainsi, au 1er janvier 2017, et non au 1er 
janvier 2020 on constate une baisse de 
la taille moyenne des ménages (due aux 
séparations, aux décès ou aux départ des 
enfants…), du taux de résidences princi-
pales et de 28 personnes au titre des ha-
bitations mobiles et des sans-abris.

Selon l’INSEE, la Dordogne enregistre 
une baisse de 1183 habitants due au 
vieillissement de sa population.

Pour la première fois le solde migra-
toire ne compense pas la baisse de 
la population périgordine et les nais-
sances sont en recul. 

En ce qui concerne les établissements 
scolaires, la Dordogne aura perdu plus de 
670 élèves en 2019.

Bien que la qualité de vie en Dordogne 
soit mise régulièrement en avant dans 
les médias, le manque d’infrastructures 
routières, d’entretien du réseau routier, 
le retard important dans la  couverture 
numérique, le fort taux d’imposition du 
foncier bâti dans de nombreuses com-
munes, les taxes sur le monde entre-
preneurial, le taux de chômage élevé, 
alimentent le manque d’attractivité pour 
l’accueil d’entreprises, la création d’em-
ploi et donc la venue de jeunes couples.

 Déclaration d’Intention d’Aliéner  
Tous les biens vendus sur la commune ne sont pas soumis à une Déclaration 
d’Intention d’Aliéner.
Ces chiffres sont le reflet uniquement des biens vendus en secteur sauvegardé.
Nous ne connaissaons pas le nombre de ventes hors secteur sauvegardé. 

Pour le bonheur
des enfants
et l’animation estivale de la ville !

LA SANTÉ,
L’AFFAIRE
DE TOUS
POUR TOUS

COMMENT ÉVOLUE LA POPULATION ASTÉRIENNE ?

ATTRACTIVITÉ ET DYNAMISME DE LA COMMUNE :

UN MARCHÉ DE L’IMMOBILIER
ASTERIEN EN FORTE HAUSSE

29 

2014

38 

2015

34 

2016

33 

2017

34 

2018

37 

2019

35

2020

permis de construire

101 

2014

134 

2015

188 

2016

209 

2017

190 

2018

183 

2019

190

2020

37 

2014

39 

2015

67 

2016

73 

2017

87 

2018

81 

2019

86

2020

Etat des certificats d’urbanisme

Déclaration d’Intention d’Aliéner



C’est en 1974, à Mussidan, que Gisèle 
et Bernard MARTIN créent les « Ambu-
lances Mussidanaises ».
Quelques années plus tard, l’entreprise 
devient les « Ambulances MARTIN ».

En 1989, la création d’un funérarium à 
Mussidan, équipé de 3 salons d’accueil et 
d’un magasin d’articles funéraires avec 
un seul conseiller et des vacataires por-
teurs voit le jour.

Puis, en 2000,  rachat des ambulances 
SATS à Saint-Astier.

En 2003, les enfants Sandrine et Patrick 
MARTIN, deviennent les gérants de 
la société. L’effectif est alors de trente 
employés.

En 2011, ils rachètent une agence sur Ri-
bérac et couvrent ainsi une grosse partie 
de la Vallée de l’Isle.

Locataires jusqu’en 2020, l’achat d’un 
terrain et la construction d’une nouvelle 
structure à Saint-Astier, finalisent leur 
implantation sur la ville.

Les « Ambulances MARTIN » effectuent 
des transports en VSL (Véhicule Sanitaire 
Léger), en ambulance, un service de Taxi 
et également des gardes missionnées 
par le SAMU par arrêté préfectoral de 
19h à 7h toutes les nuits ainsi que les 
week-ends et jours fériés.

L’entreprise est composée d’ambu-
lanciers diplômés et compétents et 
compte aujourd’hui près de 50 employés. 
Ses ambulanciers sont très connus et ap-
préciés sur la commune de Saint-Astier 
par les patients, les habitants ainsi que 
dans le milieu hospitalier.

Stéphane, conseiller funéraire résume 
ainsi son activité : « La proximité, rendre 

service aux gens, le service à la personne. »

Depuis 2021, la création d’un funéra-
rium boulevard Mallebay à Saint-Astier 
dont l’ouverture a eu lieu en avril 2021, 
sera composé de 3 salons d’accueil, d’un 
magasin d’articles funéraires, d’une salle 
de cérémonie avec des équipements mo-
dernes. Sur chaque site, deux conseillers 
funéraires et des vacataires porteurs ac-
cueillent les familles.

« Le service funéraire reprend les va-
leurs, les compétences et la disponibilité 
d’écoute de nos collègues. Rester na-
turel face au deuil des familles. »
précise Stéphane. 

Notre interlocuteur conclut notre entre-
tien, sur le site de Saint-Astier, de cette 
façon : « Deux activités distinctes mais 
complémentaires. Un accompagnement, 
une continuité. »

Située rue Lafayette en plein centre-ville 
de Saint-Astier pendant une vingtaine 
d’années, la société TV COM déménage 
pour développer et étendre ses do-
maines d’activité.

Installée au 80 rue Kléber depuis le 1er 
mars 2021, TV COM a le plaisir de vous 
accueillir dans son nouvel espace de 
travail, plus moderne et plus adapté 
aux besoins et au développement de 
l’entreprise.

Cette dernière, très connue régionale-
ment, est spécialisée dans l’installation 
et le dépannage d’antennes TV, l’instal-
lation de mâts pylônes (pour les services 

publics), la motorisation de portails et 
enrichit aujourd’hui son activité dans le 
domaine de la vidéo protection.

Un enfant du pays qui a plus d’une corde 
à son arc… Après s’être essayé à de 
nombreux métiers dont un passage aux 
pompiers de Paris, Jean-Luc LACHAUD 
trop loin de sa Dordogne natale décide de 
rentrer au bercail et d’exercer le métier 
d’antenniste avec son père.

En 1991, le Réseau Antenne Service
devient TV COM, en 2000, Jean-Luc
LACHAUD, fils du propriétaire et 
Jean-François SNIEZEWSKI (Jeff),
rachètent l’entreprise. 

TV COM emploie aujourd’hui trois 
personnes, chacune spécialisée dans 
un domaine : Jean-Luc (Responsable
commercial), Jean-François (Respon-
sable technique) et Aurélie (Assistante).

“Chez TV COM, nous sommes convain-
cus que l’avenir doit être conquis par 
notre attitude et notre profession-
nalisme sur le terrain, au travers de 
chaque défi que nous relevons, chaque 
chantier que nous réalisons pour fidéli-
ser notre clientèle et servir de nouveaux 
clients.“

AMBULANCES MARTIN : 
ANCRAGE DYNAMIQUE D’UNE ENTREPRISE FAMILIALE

Antenniste depuis plus de 40 ans

Monsieur Philippe Caillaud a créé, 
avec son épouse Karine, sa première 
entreprise à l’âge de 21 ans à Thiviers. 
Après sept ans d’activité, ils ont ra-
cheté une boulangerie dans les Deux-
Sèvres qu’ils ont fait prospérer. Neuf 
ans plus tard, en 2011, pour se rap-
procher de leurs amis, ils reprennent 
la boulangerie à Saint-Astier. Après 10 
ans d’activité, ils ont décidé de passer 
la main… Monsieur Caillaud a com-
mencé son apprentissage à l’âge de 13 
ans 1/2, il en a maintenant 50, il sou-
haite se reposer et profiter de la vie 
avec son épouse.
Ce dernier nous rappelle que
“l’apprentissage n’est pas facile. Il faut 
qu’il y ait un échange entre le patron 
et l’apprenti, pour que le savoir-faire 
passe de l’un à l’autre. L’envie d’ap-
prendre le métier doit être forte, car 
c’est un métier qui demande beaucoup 
de courage et de volonté. Pour former 
un bon apprenti il faut qu’il soit éga-
lement soutenu par ses parents, son 
patron et qu’il ait la volonté de réussir. 
Sans ces trois paramètres, cela ne peut 
pas aboutir à un bon résultat”.
Monsieur Caillaud tient à préciser que 
son entreprise est artisanale où tout 
est fabriqué sur place sans produits 
surgelés : pains, viennoiseries, pâtis-
series, glaces, chocolats...
Son successeur,  Quentin Le Faou, na-
tif de Saint-Léon-sur-l’Isle, a travaillé à 
ses côtés pendant quatre ans : durant 
deux années en tant qu’apprenti pour 
préparer son CAP chez “Les Compa-
gnons du Devoir” à Bordeaux et deux 
ans en BP (Brevet Professionnel) au 
centre de formation de Boulazac. 

A l’issue de l’obtention de son diplôme, 
Quentin travaille comme ouvrier chez 
son formateur des Compagnons à 
Notre-Dame-de-Sanilhac.
Monsieur Le Faou a toujours été à la 
recherche de nouveaux outils et nou-
velles techniques pour améliorer ses 
conditions de travail et de production. 
Il a ensuite « volé de ses propres ailes » 
mais est toujours resté en contact avec 
Philippe Caillaud.
Quentin s’inscrit dans la même ligne 
de conduite que Monsieur Caillaud. 
Saint-Astier sera sa première créa-
tion d’entreprise composée de six 
personnes, l’ancien personnel sera 
conservé. 
La commune de Saint-Astier souhaite 
la bienvenue “Au Fournil de Quentin”...

Au revoir Karine et 
Philippe, bienvenue
à Quentin



Saint-Astier, sportive

Saint-Astier, culturelle

L’équipe de Rachid Kerkri réussit un 
parcours historique.

Les premiers tours se déroulent sans en-
combre face à deux équipes corréziennes 
(victoire 10/0 contre Saint-Germain-Les-
Vergnes puis 5 à 0 à Saint-Hilaire Venar-
sal). C’est un sans-faute dans une trilo-
gie girondine (succès à domicile face à 
Saint-Loubès 3 à 1 ; victoire à Bruges 1 
à 0 après un premier déplacement vain 

sur un terrain synthétique inondé puis ; 
un succès aux tirs aux buts face à Ville-
nave-d’Ornon club Régional 1).

La COVID-19 interrompt alors le parcours 
de Limens JSA qui n’a disputé que deux 
rencontres dans son championnat de 
R3... Toutes les compétitions quelle que 
soit la catégorie sont arrêtées.

Alors que les deux équipes de réserve 
demeurent à l’arrêt, c’est dans des 
conditions sanitaires particulières que la 
Coupe de France reprend ses droits. 

Pour échapper au couvre-feu, les joueurs 
soumis aux tests PCR et antigéniques 
dispensés par le cabinet infirmier Alimi, 
sont contraints de s’entraîner à 6h30 du 
matin. Ils disputent le 6e tour de la Coupe 
de France face à Poitiers, une équipe 
ambitieuse de National 3 (3 divisions 
au-dessus de notre équipe). Malgré une 
prestation honorable des partenaires de 
Yoan Dupont, l’écart est trop grand. Au-
tour d’une belle image de solidarité et 
d’un état d’esprit sans faille, l’équipe voit 
les Poitevins mettre un terme à une belle 
aventure sur un score de 5 à 0.

Le mot de l’entraîneur Rachid Kerkri :

« Avec Greg, nous sommes fiers de ce 
que les joueurs ont réalisé, de l’image 
qu’ils ont donnée.

Cela rend une belle visibilité aux com-
munes qui nous ont accompagnés dans 
l’aventure.

Ils ont montré de la solidarité et du cou-
rage dans ce parcours dans un contexte 
particulier et cela permet d’afficher une 
belle vitrine pour le club, les bénévoles 
qui se sont beaucoup investis.»

Le mot du Responsable Technique 
Jeunes, Kévin Balès :

«Malgré un contexte sanitaire compliqué
et un protocole contraignant, nous avons 
la chance de pouvoir continuer à pra-
tiquer notre sport favori et donner une 
bouffée d’oxygène à nos jeunes licenciés 
1 à 2 fois par semaine notamment grâce 
à une équipe d’éducateurs et éducatrices 
très investi(e)s dans sa mission. »

LIMENS JSA REPOUSSE LES LIMITES, 
et accède au 6ème tour de la coupe Nationale.

Habituellement ouverte sept jours sur 
sept, La Fabrique est fermée depuis le 
29 octobre dernier en raison de la crise 
sanitaire.

Toujours active, l’équipe du centre cultu-
rel-cinéma a souhaité tirer parti de cette 
situation et réaliser en interne d’impor-
tants travaux de rénovation, d’améliora-
tions techniques et scéniques.

Elle a reçu pour ce faire le soutien du ser-
vice informatique et des services tech-
niques de la ville.

La salle de spectacle a été entièrement 
repeinte tout comme le hall et la galerie 
d’exposition, les installations électriques 
ont été modernisées et complétées, des 
supports d’éclairage ajoutés, de nou-
velles liaisons techniques déployées 
entre la scène, la régie et la cabine, 
l’ensemble du bâtiment a été mis sous 
alarme...

Un espace salon a également été créé 
au fond de la salle pour accueillir les dé-
dicaces, les conférences de presse, les 
tournages vidéo ou de petits spectacles.

Travaux réalisés à moindre coût avec 
beaucoup de réemploi de matériel (an-
ciennes barres du grill technique, ancien 
écran cinéma...).

Il est à noter que depuis début janvier, 
plus de la moitié des agents du service 
culturel a été réaffectée dans d’autres 
services ou sur d’autres missions, en 
mairie, au CCAS, aux services techniques 
ou encore à l’accueil du centre de vacci-
nation de Saint-Astier.

Centre culturel
recycler, rénover, améliorer…

Quelques infos 
supplémentaires :

Le club de Limens JSA, est la fusion 
de deux clubs : la JSA et Limens FC 
(Lisle et Mensignac). 

Le club compte 250 licenciés des 
U6 aux Vétérans, en passant par les 
féminines, les dirigeants, les éduca-
teurs, les arbitres, les bénévoles.

L’équipe Première évolue en 
Régional 3 depuis 2018.

Le club a obtenu le Label Fédéral 
pour son école de foot niveau Espoir, 
et le Bronze pour les Féminines. 

Chaque jour de la semaine et à tour 
de rôle, les huit catégories et onze 
équipes du club se retrouvent pour 
des entrainements. L’utilisation 
des vestiaires est toujours interdite. 
Malgré le contexte actuel, les édu-
cateurs et dirigeants anticipent et 
travaillent pour le retour aux com-
pétitions la saison prochaine.



Saint-Astier, communicante

L’enjeu a été de lifter l’identité visuelle et 
d’en définir rigoureusement les règles 
afin qu’elles soient maîtrisées, cohé-
rentes et en phase avec les valeurs de 
la ville. Nous avons la volonté de créer 
une « griffe », un style graphique spé-
cifique afin d’identifier l’ensemble des 
supports de communication.

La charte graphique avait vieilli et n’était 
plus adaptée en termes de lisibilité aux 
outils de communication numérique. Dé-
sormais, la ville dispose de principes de 
déclinaisons pour l’édition, la presse, sa 
communication digitale, la papeterie et 
sa signalétique qui affirment sa position.

Nous souhaitions conserver l’image de 
l’église et du pont, emblèmes forts de 
notre cité et donner une place centrale à 
la typographie qui compose le logo.

Pour cela, notre première intervention 

s’est portée sur la simplification du des-
sin du logotype, nous avons ensuite tra-
vaillé à une personnalisation de la typo-
graphie afin de permettre une utilisation 
transversale et simplifiée sur l’ensemble 
des formats, le bloc a été recomposé de 
façon plus compacte.

Le logo doit aussi être accompagné d’une 
charte graphique pour en expliquer l’uti-
lisation, d’exemples de déclinaisons, de 
modèles de mise en page... 

Un logotype sans déclinaison n’est rien. 
C’est la charte graphique qui va lui per-
mettre d’exprimer toute son histoire et 
lui donner vie.

Un logo doit donc être accompagné d’un 
langage, d’une grammaire visuelle pour 
s’exprimer pleinement.

Voici quelques exemples avec l’identité 
visuelle que nous avons conçue.

Une nouvelle
identité visuelle
pour la ville de
Saint-Astier

Bienvenue à Clarisse

Nouveau site web à découvrir prochainement

Bannières numériques illustrant les évènements, manifestations et informations de notre ville.

Guides des commerçants et des professionnels de santé

Campagne d’affichage

Future signalétique environnementale au Bois de GimelFuture signalétique environnementale Place du Périgord

Depuis la mi-mars, la municipalité a ac-
cueilli une stagiaire, Clarisse, au sein de 
son équipe communication. 

En dernière année de Master Langues 
étrangères appliquées (LEA) au Mana-
gement Interculturel à l’université de 
Limoges, elle met ses connaissances à 
disposition de la mairie.

Après un premier stage en Malaisie dans 
le secteur privé, elle a souhaité revenir 
dans sa commune afin de découvrir les 
autres aspects de la communication et 
de la gestion de projet dans le secteur 
public.

La mairie lui a confié plusieurs missions 
qui s’inscrivent dans l’optique de dynami-
sation et valorisation du territoire.

Pour ce faire, elle travaillera et mettra 
en place différents projets autant sur le 
court que sur le long terme.

Pour elle, la communication est un élé-
ment primordial au sein de notre société.
« C’est lorsque nous communiquons 
que nous véhiculons une image. »

Nouveau logo



On en parle…

Monsieur PENCHAUD est né à Saint-
Léon sur l’Isle, il a quitté la Dordogne 
en 1964 pour la région parisienne où 
il a exercé sa profession pendant 40 
ans, ensuite il est revenu dans la mai-
son familiale de son épouse en 2005.

Il a été élu pendant trois mandats en 
région parisienne. Très intéressé par 
la démocratie participative ainsi que 
le monde associatif qu’il fréquente 
depuis l’âge de 16 ans, il s’est tout 
naturellement investi dans l’asso-
ciatif astérien à l’occasion de la Féli-
brée. Cet évènement lui aura permis 
de faire de nombreuses rencontres 
parmi les membres de l’équipe mu-
nicipale dont Bernard Léger.

Contacté pour être référent de quar-
tier, Hubert a aussitôt accepté.

Il participe également avec son épouse
à la confection des décors de Noël. 

Le jeudi matin à l’occasion du marché,
Hubert PENCHAUD assure la conduite
du minibus pour le transport des 
personnes âgées et à mobilité réduite.

Monsieur PENCHAUD a un très bon 
relationnel avec les habitants du 
quartier dont il s’occupe.

Son secteur couvre les lieux-dits de 
La Bassonie, Ferrière et parfois La 
Mouline. Il participe à la distribution 
des publications de la municipalité.

Pour lui « les Matinales de quartier 
ont eu du succès » et il pense « qu’il 
faut renouveler cette opération, c’est 
un rapport direct avec les habitants 

et un moment privilégié d’échange 
avec Mme le Maire et les élus ».

Il souhaiterait qu’il puisse y avoir plu-
sieur Matinale par an dans chaque 
quartier.

Il déplore que le fait d’être référent 
soit perçu par les habitants comme 
étant membre de la municipalité et 
d’être associé à la couleur politique 
de la majorité municipale.

“Certaines personnes ont du mal 
à comprendre, je ne suis qu’un bé-
névole apolitique au service de ma 
commune.“ 

Il regrette que les nouveaux arrivants 
ne se présentent pas aux proches 
voisins ou aux gens du village.

A la suite de sa demande, une charte
des référents de quartier a été créée,
elle sera bientôt présentée à l’en-
semble des référents. 

Enfin, il aimerait “redynamiser le re-
pas des voisins qui pour lui est un des 
moyens de tisser des liens, un mo-
ment de partage et de convivialité“. 

Le référent est un bénévole. Il est le 
lien avec la municipalité.
Son rôle est de centraliser les sugges-
tions, les remarques des habitants du 
quartier. 

Il ne fait pas partie de la municipalité 
et n’a pas d’autres prérogatives.
A chaque référent est associé un élu 
qui est à son écoute.

Début janvier, la ville était convoquée 
devant le Tribunal administratif  par 
une requête. Un administré demande 
aux juges des référés l’annulation de 
l’arrêté sur le port du masque obli-
gatoire dans le cœur de bourg et sur 
le marché.

Pour mémoire, en novembre 2020, un 
arrêté, validé par le contrôle de légali-
té de la préfecture, portant obligation 
du port du masque dans un secteur 
défini de la ville ainsi que sur le mar-
ché a été pris par la municipalité.

Pour défendre au mieux les intérêts 
de la collectivité, la municipalité a 
confié ce dossier a un cabinet d’avo-
cats situé à Bordeaux, avec lequel 
elle travaille depuis 2014. En effet, un 
dossier à présenter en défense devant 
le tribunal demande beaucoup de 
temps, de préparation, de recherche 
et de connaissance des lois.

A la demande du Tribunal, le plai-
gnant a été débouté de sa demande 
et la commune sort encore une fois 
victorieuse de ce procès.

La commune de Saint-Astier a été 
convoquée devant le Tribunal admi-
nistratif de Bordeaux par une requête 
enregistrée en février 2021, un col-
lectif de riverains vivant à Graingallet, 
représenté par un avocat Tourangeau 
demandait au juge des référés : 

1°) de suspendre l’exécution de la dé-
cision tacite sur la demande de permis 
de construire, présentée par la socié-
té Towercast en vue de l’implantation 
d’un pylône autoportant d’une hauteur 
de 48,53 mètres.

 2°) de mettre à la charge de la com-
mune de Saint-Astier la somme de 2 
500 euros au titre de l’article L. 761-1 
du Code de justice administrative.

En d’autres termes pour demander la 
suspension du permis de construire 
délivré en juillet 2019 au profit de la So-
ciété TOWERCAST en vue de l’implan-
tation d’une antenne-relais TNT sur un 
terrain situé sur le lieu-dit Graingallet.  

Il est regrettable de constater que les 
plaignants ne se soient pas présentés 
à l’audience. 

Vendredi 5 mars, le Juge des référés a 
rejeté la requête des requérants.

Il convient de rappeler ici quelques 
éléments qui ont souvent été peu, voire 
pas du tout évoqués dans les médias. 
Cette installation se situe sur un ter-
rain privé, un accord a été passé entre 
la société TOWERCAST et le proprié-
taire du terrain. (Ce dernier percevra 
des loyers de la part des opérateurs.)

Arrivée à saturation, l’antenne exis-
tante qui se trouve à proximité du ter-
rain sur lequel doit être implantée une 
nouvelle antenne-relais n’est plus ca-
pable de remplir son rôle de relais ; 
d’où ce nouveau projet pour assurer la 
continuité du service public de la radio 
et la télédiffusion.

En ne donnant pas une suite favorable 
à ce projet, tout laisse à croire que l’en-
semble des riverains de ce secteur, soit 
une partie de Montrem et de Saint-As-
tier serait privé de la réception de la TNT.

Pour défendre les intérêts de la collec-
tivité, la municipalité a confié ce dossier 

a un cabinet d’avocats situé à Bordeaux, 
avec lequel elle travaille depuis 2014.

De plus en plus de recours au coût non 
négligeable sont diligentés contre les 
collectivités, Saint-Astier ne déroge 
pas à la règle. Ces dépenses repré-
sentent autant d’argent perdu qui ne 
pourra pas être utilisé au profit des 
Astériennes et des Astériens. Il est à 
déplorer que l’ignorance dans laquelle 
se trouvent un certain nombre de jus-
ticiables par rapport aux prérogatives 
d’une municipalité entraînent à la fois 
des dépenses et de l’énergie et au-delà 
de tout ceci un climat détestable tota-
lement mal fondé.
Les pouvoirs du maire ne peuvent pas 
s’opposer à tout. En théorie : le maire 
est chargé, sous le contrôle adminis-
tratif du représentant de l’Etat, de la 
police municipale qui a pour objet d’as-
surer le bon ordre, la sûreté, la sécuri-
té publique et la salubrité. Mais, dans 
le cas de l’installation d’antennes-re-
lais, il ne peut intervenir que s’il existe 
une insuffisance de la police spéciale 
des télécommunications.

La démonstration de cette insuffisance 
pourrait être par exemple les seuils 
d’exposition aux ondes électromagné-
tiques, ce qui n’est pas le cas ici s’agis-
sant d’une antenne-relais TNT.

La décision d’autoriser ou de refuser 
la demande ne peut se fonder que 
sur des motifs strictement urbanis-
tiques, en d’autres termes, seule la 
réglementation de l’urbanisme peut 
être invoquée par Ie maire pour refu-
ser une autorisation d’urbanisme por-
tant sur une demande d’implantation 
d’antenne-relais. En ce qui concerne 
Saint-Astier, l’instruction des permis 
de construire n’est plus de la compé-
tence de la municipalité mais du ser-
vice instructeur de la communauté des 
communes (CCIVS). 

Les plaignants ont été déboutés de leur 
référé-suspension et n’ont pas fait appel.
Il reste encore la procédure en annu-
lation sur laquelle la commune est se-
reine quant à son issue.
Le jugement définitif devrait être ren-
du d’ici la fin de l’année.

l’antenne  de graingallet

UN RÉFÉRÉ LIBERTÉ 
CONTRE L’ARRÊTÉ
DU PORT DU MASQUE 
OBLIGATOIRE EN 
CœUR DE BOURG

HUBERT PENCHAUD
LE GÉNÉREUX



Tribune libre

Les élus de la majorité
Un engagement communal, et intercommunal
Notre quotidien et le développement de notre commune dépend de plus en plus 
des décisions prises à l’échelon communautaire, aussi il nous apparait essentiel 
de vous rendre compte des actions de la communauté de communes Isle Vern Sa-
lembre (CCIVS) à laquelle nous appartenons au même titre que de celles conduites 
par la commune.

Notre action à l’échelle de la communauté de communes :

Même si seulement 2 d’entre nous sommes élus communautaires (Daniel BE-
NOIST et Joelle LAGORCE), nous sommes tous impliqués au sein de commissions 
de la communauté de communes. Implication essentielle dans la mesure où notre 
communauté de communes la CCIVS gère de nombreuses compétences : Voirie, 
école, périscolaire, urbanisme, Economie, Social, Tourisme,….. Qui touchent notre 
quotidien. 

Le projet de création de Maison de Services aux publics que nous avions présenté 
lors de la dernière campagne va se concrétiser. Le conseil communautaire vient 
de décider la création d’une Maison France Service qui sera située à SAINT AS-
TIER. Cette Maison de Service aux publics  permettra de vous accompagner  dans 
vos démarches administratives devenues bien souvent complexes avec la déma-
térialisation.

Nous participons aussi activement à  la réflexion autour du projet de création d’un 
centre de santé public. Centre de santé qui permettra de répondre à l’absence 
de médecins traitants pour un nombre toujours plus croissant d’entre nous. Ce 
centre de santé accueillera des médecins salariés, statut de plus en plus recher-
ché par les professionnels de santé aujourd’hui. Ce centre de santé sera complé-
mentaire de la Maison de Santé de Saint Astier  qui comme tout le monde a pu le 
constater, peine à accueillir de nouveaux médecins libéraux.

Notre action à l’échelle de la commune

Nous nous efforçons de participer et d’être force de propositions  lors des diffé-
rentes commissions lorsque celles-ci  ont lieu.

Lors du dernier conseil municipal ou a été présenté le Rapport d’orientation bud-
gétaire, et  ou notre mairesse  a fait état de dynamisme et d’efficacité. Nous avons 
émis des réserves sur l’efficacité de cet élan qualifié de dynamique  lorsque l’on 
sait que la commune enregistre une baisse de la population de près de 100 habi-
tants au dernier recensement alors que d’autres communes de notre bassin de 
vie que sont NEUVIC et SAINT LEON enregistrent une croissance de leur popu-
lation ; que certaines de ces communes ouvrent de nouvelles  classes alors qu’à 
SAINT ASTIER nous sommes confrontés à des fermetures. 

Comment parler d’élan dynamique quand notre tissu commercial se restreint iné-
luctablement, que notre camping est en déclin permanent,... Tout cela  atteste 
d’une perte d’attractivité évidente  de notre commune qui a de nombreuses consé-
quences négatives.

Comme lors du précédent mandat,  par l’intermédiaire du compte face Book et 
du blog de l’association SAAD nous nous efforçons de continuer à vous informer, 
sur notre actualité Astérienne et sur les projets et priorités qu’il nous paraitrait 
important de développer pour l’avenir de notre commune et de ses habitants. 

Face Book : https://www.facebook.com/saintastier2020
Blog : https://www.wmaker.net/saad/

Les élus de l’opposition :
Constructifs et vigilants à la préservation des intérêts des Astériens

Daniel BENOIST - Claudine BOISSEL - Daniel GILLET - Thierry GOUSSARD
Joëlle LAGORCE - Jacques POTHIER - Isabelle ROBINET.

Chère Astériennes, Cher Astériens,

Le premier trimestre est toujours primordial pour notre collectivité, puisqu’il 
s’agit des orientations budgétaires ainsi que du vote du budget donnant ainsi 
les grandes lignes de travail pour notre cité.  

A cet effet, nous remercions I.BONNET, Directrice Générale des Services, M.H. 
VIEILLECROZE, comptable et Bruno de VENÇAY Inspecteur Divisionnaire des 
dépenses publiques pour leur accompagnement et leur travail sans faille.

Depuis 2014, c’est donc le huitième budget que nous élaborons pour le bien 
commun et dans l’intérêt de  tous les astériens. Un budget sincère dans lequel 
nous retiendrons un coup de pouce pour le pouvoir d’achat avec la  baisse de 
3% du taux du foncier communal  bâti et non bâti, une baisse de la dette de 4 
143 569 €, un investissement  de 1 344 774 € pour 2021, sans recours à l’em-
prunt et 7 273 866 €  pour le fonctionnement. 

Le groupe de l’opposition a voté contre les budgets de fonctionnement et 
d’investissement et également contre les subventions aux associations. 

11% sera le montant de la baisse des impôts communaux depuis 2019 alors 
que la Communauté des Communes (CCIVS), soutenue par D. BENOIST et 
son groupe, aura augmenté son taux de foncier bâti de + 104,71 % et son taux 
de foncier non bâti de + 15, 77 % depuis 2017.

Pour la huitième année consécutive et malgré nos suggestions, le groupe de 
l’opposition n’émet aucune proposition. Il se contente tout au moins, lors des 
commissions, de quelques questions approximatives mais préfère de loin le 
mutisme. 

En revanche, nous constatons une grande difficulté de compréhension de leur 
part dans de nombreux dossiers : le recensement 2020, le rôle de la maison 
de santé et son plan de financement, le monde entrepreneurial, les investis-
sements au camping, le pouvoir d’achat des astériens, la crise sanitaire et ses 
diverses obligations dont le port du masque,  la réorganisation des services 
techniques, les compétences transférées à la Communauté des Communes 
ainsi que leurs attributions de compensations financières, le dynamisme de la 
commune etc…

Enfin bref, tout porte à croire que cette incompréhension doublée d’amateu-
risme, de fanatisme et de mauvaise foi évidente les conduit à écrire et colpor-
ter de très nombreuses fausses informations afin d’assouvir leur soif de po-
litique politicienne ce qui est en totale opposition avec la politique de l’intérêt 
général qui est la nôtre.

Soyez toujours vigilants et méfiants sur l’ensemble de leurs propos écrits sur 
leurs flyers distribués dans vos boîtes aux lettres, sur les réseaux sociaux, 
ou bien dans cette revue. Les romains disaient “ Ils condamnent ce qu’ils ne 
comprennent pas”.

Depuis 13 mois, l’accompagnement et l’organisation des services de  la muni-
cipalité pour vous aider à affronter cette pandémie est incontestable, la ges-
tion des inondations,  la retransmission en direct des conseils municipaux, 
l’information, le soutien au monde économique et associatif, la vitalité du mar-
ché, la sécurité, la protection de l’environnement et l’embellissement de la 
ville, le petit patrimoine, l’offre de santé, la rénovation des structures sportives 
et culturelles, les commémorations, sont des preuves irréfutables de la com-
pétence, des actions et du travail effectués par les élu(e)s de la majorité aux 
côtés de Madame le maire Elisabeth Marty.

Enfin cette nouvelle Gazette qui démontre le dynamisme de notre commune  
accrédite notre volonté politique de porter haut et fort Saint-Astier.

sur la chaine   Mairie de Saint-Astier

conseil municipal
v i s i o c o n f é r e n c e

en direct
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des maisons &
villages fleuris

7ème
concours

Bulletin d’inscription à retourner jusqu’au 21 mai 2021
à l’accueil de la mairie ou par courrier à l’adresse : Concours des maisons et villages fleuris Hôtel de ville • 2, avenue Jules Ferry • BP 75 • 24110 Saint-Astier

Nom................................................................  Prénom.............................................................
Adresse .....................................................................................................................................
Courriel................................................................@..................................................................
Téléphone .......................................................

Catégorie choisie :
 Maison fleurie avec jardin ou cour 
 Balcon, fenêtre 
 Extérieur de la propriété sur le domaine public (rue ou quartier) 
 Mention spéciale : «les plus beaux rosiers»
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1er prix : 1 ginko biloba + 2 entrées aux Jardins d’Erignac
2ème prix : 2 rosiers + 1 coffret gourmand 

Du 3ème  au 5ème prix : 1 rosier
Pour tous les participants : fleurs ou bulbes + cadeau surprise

Mention spéciale : 2 rosiers + 2 entrées au Jardin de l’imaginaire

Remise des prix
le samedi 9 octobre 2021 à 18h.

Offrons mille couleurs à la 
ville de Saint-Astier !

Le concours des maisons et villages fleuris réunit les passionnés comme les jardiniers en herbe autour de leur 
passion commune. Sur le thème « Les plus beaux jardins fleuris avec mention spéciale pour les plus beaux 

rosiers ».  À vos outils, prêts ? Plantez !

Les inscriptions pour 
participer sont ouvertes 

jusqu’au 21 mai


